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IEvtQUE D - d'Afrique ne pouvait
rester muette après cc dernier coup dle tonnerre qui a
renversé en trois jours le trône etries institutions de la
métropole ; Alger, cette F'rance d'au-delà des mers,
file et sceur de PEglise de France, s'exp:ime comme
son aînée par la bouche de sotn zélé et éloquent pon-
tifc:

't Dieu seul est imîmunile, N. T. C. F. ! Qu'est-ce
donu que les granndeurs île ce nionde ? que satt la puis-
sunice, lhabileté, la rortune, puisqu'elles se brisent de la
sorte .Quelle folie que de finder ses espérances sur lun

c:'lt re, vain roseau que brise le soutile de la tempê-
t I V! ous : ô nmont Dieu ! pami tant de déhi-rcmenu

et d chutes, demeuroz dternellemeint. C'est le pre
mier cri qiu échappe à toute ame réflcie à ln vue
de cutastrophes si ètonnan'tes et de ruines si hautes et
si souidailnes.

" Mims non, N. T. C. F., Dieul ne demeure pas seut.
Sa vérité, sa religion, son Eglise resent aussi fermes
que lui-mème. Il l'avait ur deux 'ris : datns le Testa.

tuint ancien, par le Psalmiste : fleritas Dormmi mnanel
in ofernum; une seconde fois par la bouche mme de
jésus-Christ : Le ccl et la terre aflYscront, mes paroles
ae paSscratoî poin,.

' Quel que soit le cous des ins qui emporent les
peuples,quelles ue soient le.formes ouvernementales

;u I pt ics pur les nations, la R( publique des aues n 'us
rien qui l'miip he de vivre i le prospérer à leur om-
biue. Jésus-Christ n4-il pas imprimé nu roit de son

EIglise- legrand sceauu di cithieisme, 'est-à-dire du'
lrutversité ! Universite des lieux. universilé des temps.

S r, o en srnit le nt rholicisine, si Jésus-Christ lui-mnè
luî'i ru 'iavUit fait sonEl ise diic manière telle qu'elle
lui, sans scibtter ses croyancers. ses droits ou ses de-

%o'r i 'aconimoder n toutes les formfles <le la polhtique
icrresire ? O eu serait le catoliisme. s'il n'avait pas

eun lui mème uni rinPc iummurtel de vie tUi le fît dut-
rer parmi ci multiplicité dfl:s gouvernenments variables

tmumme lesprit onu le progres des temps ?
"Votre évéque et touis os prlrmes. N. T. C. F., pro-

ci hmuront avec bonheur le principe, baiseront aveccres.
pcet les mains qui vicndront immontser dans notre
pî rie, reposée enfin de tant d'agitations sanglantes, le

iè. ne de la liberté réglée, de Pégi ité universcle
devant des lois sages, et la sincère fratermite ds couttrs
d vaut Dieu. Puisse l'avenir les faire entrer dans les

:iusttutios et dans les nîoe rs de la France !

La Ré g f i s'exprire ainsi:
La )berté d'sm>cition doit êtreentière, absolue ; elle

nu"ducmet aucune exception, aucune réserve. La répubique
doit Paccorder nemîa à ses adversaires, sous peine dle reton-
ber dans le réginie le larbitraire et de loppression. Nous
esprions ere cette vérité serait bien comprise dle tout le mon-
Ie el qu'apr ès une révolutiunt acçomllhe à Iorcasion d'une

a telointe portée au droit de réunion, on ne s'avis-rait plu de
contesuer a des citoyens le droit îe se réunir, te à associer ou

de vivre en commun. Mais il pîaraît que Iarbitraire est de
tous les régime et q'aux yeux de certaines geng la lhberté

peui tre uuspendue et l'galite enfreinte, sous la répubiquu
rinme sous lit mrnrhi ii. ii, ar exempe, le citoyen

niutmanutuel Aragct, qii, à son arrivec à Lyon,î s'est empressé
le di.soudre toces les congregat;ions et corporations relgi-
euses. M . mnuriiuel Arago 'aiae pas les congrégations

elietuse h noit '. ni, ne les aimons pas 1non plus.nouts pen-
Fi%:- t'.ielles sontt de notre temps un vivant anuartroniismue ;

mcai parce que tile est notre inion, nous inetus croirions
n tlemnt le Idroit le les dissuduIlre. de lei' proscrire, vi nous

dnoms r'eu ptomen le cit'oen EmuinuelAago, des pleine
piuvoirs digouvernemenut tov'i-u e.''

i on>EL-Aî DE R.--Ad-el-kader vient d'dreszer au goiver-.
neiicit îmrovisoire une lettre dains luue il î se mjocit de I'a-

bijlcon le la roynulé et le ltabli Sement le répuibli.
que,!linrce quil a lI dais les livres qu'un el ea lde IoI.e
tt ecnvenable aux peuies, puisqu'il anéantit l'injuice et
erimèpclie le fiot d'rimier: e fable :que. par coni,èqruent,

t-Js ieviennet frères. et que par cette raistin tIl-re na
ieui s'élever sur son IrèIrH. Pu:s i ajoute :

u.a cunviens juges ocît b' Qsiconiçut veut s'agrandir s'rsf-
f.iý i '.

,Les ancienisags ont dit: Celui q. ne consulle que son
op ni-wi liSse el lombe.

"Aujourdhui vous êtes dles hmm des d grand ctr, com-
Paisstus ; vous aimez le bien, et e jIgez que prc la lega-
ité. Dieu vîtts o , lan'éu vrots vouas it"vtsez peus-être l s
yr-t-'.eurs des miuitunsin.s et des i i-liés : je suis un du eeu%_
r-i et je slis matlheuuriux. Je lemnîîctude de vous et de votre

jIutsiî'u' d'irtawher PaIiluliiu qui m'oppresse.
o Si Je n'ai poi1i oltenujtu-uiire par le pissé, je dois l'obic-

ur maintenant, puisrîuue vous éte eles auteurs dc 'état Je cho-
ses qui ne veut plus ni juitice ni oiipresaion.

" Je nWc rien ait quipuiise étre blame par des hom'nes
F- ges comme Vots Ptes.

IJ'ai dékn'ut mon uy par tous nii movenC. J'ai la
con viction que pour cette rni.zun vous mi'esitonez . . ,

N Nous re poutvcons ia< vivre, ajoute-t-il, da ns un pys doni
le vaemin le lnga.'Ou nouîrrihtre et tous les usages en gé-
nral dilfTrnt eniecmntI, nôtres ..

nfia il termine par ces tmoi c.
Je tu ai r inété pris lm irmsia la main. Je suis ve-

nu au Franviç oulontairemnuc ut parte qu je lOI bien vou-
lit. Si j'a'ciis sé trouver chez eur quel{ue chose tuti
puisse me l' a i je ne .srau s pul venu à eux.

e; Je crains que quielque-îis île vous iuissenî t penser qu'en
retrnrnnt aux chosed Je oc monde et en teveua nt en A-
gC-:-i j'y ferais reaure îles troubles. C'est une chose im-
ptossible et. qui nie pouirra jamais arriver. N 'ay'ez aucun du.-
t' sur nn'>m à cet egunrI lias luts <lie t-tits ni'en aunre en lia-
rille counlsîane tiC la p:urt d'un honn. tnuort, t-ar je ime

pulace aiou nmbre îles mrns.-Mn seul dle ir es île nue ren-
ire å hi M\ecque cn uu .\èdine Irur y étudier, et adutrer Dieu
jusqu'a mon dermuer jotur.

'i Sa luit eil' "

cOîtfAT- ENTR ~nE r.ts Est'AGoions î-'r LEs M AI3lEs.-Oui
e'cîttendait a de tnouveaunx t-nuntlis ent re les Espagnnols ei les
KubI yl es, surnut dIepu niP occ-unpmiin de.- îles Z ci inurs. Ces
pré uisions étaient Ihndlócs. Vo'ici t-e qu'ton lit dlanrs unie leh--
ine d e Ien ou date tînu IS mars: c

Le 16 île ce mnois a u'inq hiere.s uhn rnin, unt cornps dle
tuouipes île 900 hommes, retîforcé lion 100 purésidarios (g',lêri-
u-ns) 'armés. iui une sorlie de' Melilla pouir encluer unie halte-
rie cde trois pièces quii inquiétaii vivement la plaa.e diepii
quielue temips.

L a goele:t e JBidassca e-t !e v'ajpeur tdc gunerre Vulcanîo vir-
nent s'î-mbosser au l'us pr'ès dei la cô:e, añua de iouitenir las
retraite îles leur., et prienudre en écharîce unt gros d'Arabes qui,
Jun c ilh:' s 'etai:et étaibha A demui-por!.ee de canon du rivage-.

L'aube blanchiasait a peine, qiund le petit corps d'armée
arriva sur le plateau de la baiterie. Les Alabes, surpris d'a-
bord, ttc tardèrentl pas à se rallier et à défendre érncrgiqule-
ment leur terrain: les Espagnols parvinrenI leur enclouer

tuit canon;mais des uasses (le Kabîyles ,tortiient de totis
les coins; derrière chaque buisson, chaque tutTe d'aloès, se
levaient des combitaans. et la retraite fut aussitôt ordriourée.
Elle s'electua ei bon ordre,re qui n'eipec.ha pas les assail-
laits (Péire p°"rs""iviej'sqe sous les muir de Melilla.

Les Espagnols n'ontt perdu q u'u n seul biomme ; mais ils
nnt cin trente blessés, parmi lesquels lin comnmndant et
quat re odiciers. Un souis-ollicier dui Vicano eut ainsi le
coude brisé nar une balle. D'après le rapport de la 1Vigie,
les Ara bes ot dû perdre beaucoup dje monde, surtout dlnrs le
premier instant de surprise. On évalue leur perte à deux

e.ius tués ot blessés.
Les présidarios se sont parfaitement conduits dans cette

tir-niintire ; et le commandant du bagne soutint un coin-
bat corpss à corps, avec un chef Kabyle, qu'il acheva d'un
coup d'épée.

Pendant tonte la journée les Arabes illhminèrent des feux'
(le signaux, et le soir, ait dire dea officier.i du Vulcano, mieux
postlé. pour voir que ceux e Ii place, plus le 30,000 Iomu?
mes couronnaient les hauteurs le Mî'lilla.

Cette afir, qui est la plus chaude de toutes celles que
les Espagnoîs aie.t eu depu.is longteiirps avec leurs voisins,
semble ètre le prélitîde de beaucoup d'autres.

citA RiTr cA -- Lndtiti dernier, un petit chien, appar-
tenant à un habitant de Camdbridgepoi, aven tum dans les
rtes, et reçut, en qualité (le vagab u(n coup le pistolet qui
le blessa assez gerièvement. Il resta sur la place, incapable
de se mouvoir ; mais qu1Ile ne 'ut ipas la surpirise de ses mai-
tre-. lorsque, quelques heures après ils virent tint gros chien
du voisinage rapporter à sa gueule le pauivr petit blessé. A r-
rivé devant la maison, et trouvant formée la porte grillée qui
y donne accès, ce Lo sarmritaint d'un nouveau genre se mit
à creuser la terre au dessous, juequ'a ce que I ouvertire fût
Ossez grande pour lui permettre le s'y glisser avec son far-
deau. Quel intinct ! qIelle leçon !

CLOCHES D)'EGLISES
LESOUSSéGNE.aavant été dans Phbitudede faire ve-
Jnir dc P .Aatrs ou le LoSntîs dis eloches d'Eglise, a

Phonneur de prévenir les Mesieirs du Clergé ca se char-
gera de faire venir cet arilee, d'aucuns poids qu'il pourrois
désirer.-Pour renseignements. s'adresser chtez Messieturt
E. & N. Iludon, Rue Si. 'aul.

LOUIS DE LAGRAVE

BANQUE IY1E PA RGNES

C E DLA
C ITE ET DISTRICT DE -11.VTREAîL.

LIBRAIRIE CATHOLIQUE
DE

)® ® ed"ra UaaL )

24, RUE ST. VINCENT,

MONTREAL.
N trouvera constamment à cette adresse toutes espèces de livres

et fourniture d'école, ainsi qu'un assrtment de livres Le prie~-
res: -le tout à dles

- PR IIRES-REDUITS.
Montréal, 21 oetolsre.1,.17.

S E Soussigne lurne ses pratiques et e cpublicC ci

géiéral, qu'il a de îeniotveu REDITS'O S PIX et
qu'il vendra les Livrcs d'Ecoles, etc., etc., etc., a

ssi has pri u que que ce soit. Voir ses prix avant
er d'acheter aillem -

J. B-z. ROLLAND.
Motitréal, 5 novembre 1841.

LE ousssignés ont l'oneiur da oncer au putLli et ài leur
a ' uils vienent dl e transporter lur Meuer,rue Notre-Damt

vL ivi le Sniiiinaireoù , tel quit I'ont ideriuremenl annonc
ils oit ouVeti une Librairie souis le noin de

L 1 13R A IR IE E C C L É S I A S T IQUE.
Ils ont constamment Cimin des Livres le lorale et de Iteli-

gion. et tout ce (qui est iécezsaire aux Ecoles Chrétiennes. Ils espò-
relit que le pauroi e u public et pa(rticuli lrnt du clergé rat ho-
Ique ne leur fera pas dé aut, vu la supériorité de leurs articles et

l'eeence deouvrages qui sortiront de leur échoppe. Enifi il se-
roitt tout en lieur pouvoir pour sat isfaire ceux lui les patroniseront.

CIHA\P L.AU u:·r LAMZîOTl I.

I ANS la vue de recoiiniiitre laccueil birveillant rcçu jusqu'à ce
jour par notre journal, et pour nere à la portée ded mioyCi,

f ec toutes ls clss. nous irumoiçons q î'à compiue(r du lit -
NI.l.Rle MAI proclialin.P'A l t DR LA REl.IGION FT DE lA
PATIHE, paruitra lu LUSDI. MERCREDI et rENIDREI)I lde
chaque se'mizine.nous soni rrmt actuel,formant t la iin de l'a iiée un

i erbe volume le 1.:20 pages, sur la Relicion, la Littera<,tu!r l
Sirrces. les Arts. le No iel Politiliqus. ce.. à raion( le DOI-; z 1

C l. I NS et DI ) par année, payabies tous les si. mois e 'lata.i-
ce. .Pour ceux qui ncl se coiionimeront pas à cette condition. l'aboli-
liment sera de UINZ E chelins courant, payables par semestre.

l'ou !",eiîiîue (li " ous prourera HI T loit" capables t de
ptayer aura dIroit de recevoir îioirejouruul pour rien.

Nous prinis toultes lI personnes. amies le notre journal,île vouloir
Caire connaitre le présent avertissenîeîît dans leurs localités respecti.
ves et CeSjouria qui éhaingentavc itou,nous couifreron,en le
reproduisatnt, un servi e npc îîoî1s leur rendions dais l'oceaioi.

On s'buloiine chez ÏNIM. les Curés,
s . A QéLbre, cut bureauu iitJournal,

No. 2, Rie Linouintaiîe,.1Ionseigneur l'Eg'éque Ca/olique 'de .fontréal. et chez MIM. J. N r. Créumazie, Tibraire,
Bu31reau des ])Vrecteu, No. 12, Rue la Fabriqe, H'aute-Ville.

. .i P a A Montréal. chez E. R. tabre,écr.-
A . b rkman. Président. P. P.Beaubien, 'o. :. Éie St. incen.

ic e. . PresientI, Pirrt, STANISLA.q DRAPEAU,
SH. IlMltnci j litiiAtnatcr Qébec, g mars, 184r.

D:>acae Mason, narthm. O'Bricn,
Nelsont lia5. Jcotb DWu,

hnryuud:b, J.osepht Grenier,
L. T. Drummond,

S est ar es se onné que cette Institution paiera ii ç
CINQ PAR Il N- soiltis e émî.Ls]C'T ei Jjj ~ U fU i

j reçut, tous les jour, de dix à trois hures et de six à huit lieu.
heures danîus les soirées dIcs *hamedtis et igîldis (les f'tes exce esLes alplicaiions pour autres cztitirg.s requerarntl'attention du lureau i VS-A-VIS LE SEN1K.IRE DE NOAPREAL.
doîveuut e're. eiivov dii les Jluds iaou Vendi li s, vîtque le BIureutu des

irecteurs se réunic réculreu i ts me. Cenua, i CHEZ MM. CH-LA P E L EA U & L A M OTI HEles circonstance l'exigtaient, oui pourriit 'ecculer des demand.- iGNTS P1 .J. mOatDfDE
ou applirations qui sera.cut flaitos. aucun autre jour dans au semia A
e PrésidentI le Vice-Président taint tous les jours présents auttur.

eau dle ta ancque. _ N annonçant A M.l. les C-unPis cil a transporuu6 son ondeJOIIN COI.LINS ~ dOrncuî"uuýs dEls 'de ci-dc!ssus. le !Soussig-ité vr
JO N et ST i J Jtuai offrir ses renercmens blen respectcu.x airs Dia ii

l'IItcl- Géunral, pour le succès si heureux qu'elles out bien voulu
inériter au\ articles qui ont été ei ldépôt jusqu'à ce jour A leur Fta-

bI iýssemnt.LIVR S N UYE LTXAu bon-vouloir et -àI'EncctiLiemeit de M les Corda dît Cona-LaSRES cOU rE AUX(ae s'u gge dCs aujourd'hui ànrpondre cnteur ofirant
vient iletre publié par les siiesriés tuine nouvelle édi- dater de ce jourD

tiou de a.A JOURN EE j D U HiETf EN" contenat LE PLUS BEL ASSORTIMENT DE MONTRIEAL.
e5 Pri ar, it les OLices les DiianRes et Ie Nriniealns LI.chetetir rencontrera toute la loyauté qui lui ctt due lans les prixSrée. l deOice d re, i p deces objets,ou les progrès de la Doiirre- et de l'Argenture, surout eres le l'année, ic s ortde et l'exercice uI lchemin ar-r.rosmettent ei défi les plus habiles connaisseirs

(il! Ii iroi. Le tîut a été revu et augncnté pîar %un ecclé- Chique article sera can.vsNv et ù couvert de toittrfauesc représer.
intique ciIthnllique, et atveca P roltin particulière de taion île qulité.

urs grndîeu-rmnseignel-umr P'a rchpevêque dIe Qubec et . n, la marchandise sera Tot'jouts r t.iE et
v e st M n r e et i ò ( T U J U R S A B O N I A R C H

Nir le lu bei er.er est bien reiC. et nee L'Asmpas, sortiment d'aujourd'hui consite en fUne grande ariété de
mioinres. sur aicier.t trente.-hlUit pages Î lýiustrè-cs do donz. C11ASULEl-S TOUT FAITES.

-il -A USSI-~

.d nuvelle et jolie édition de la N EUVA N E EN
U HONNEUR DE STr. FRANÇOIS-XAVIER. Cet. ou
vrage sera vendt à bien b)on mire:ésavirtrois piatres el
deiuc parcenît.

D). ET J. SADLrER,
No. 179, rue Notre DaneMort' il.

OHAMEL
PEINTRE D'HISTOTIE ET DE PORTRAITS.
L'T ONNEUR d'annoncer aux citoyens de iounmr'cal
et nu public en général, qu'il a éabli suon ATELIER

Its la ruai.«on de M. BOULANGZT, RUe Notre-Dame.
Ses ETUDES de PEINTUR E seront visibles lotis les jours

depuis 9 HicUREs A. M. jusqu' 4 tEuREs P. iM.
Montréal, 14 décembre I 847.

t'A PItES UN DESSIN D'UNE ltESS IGiLANCE PA RFAlTE
Exs;cUT'rf A nOME. D'A PRÈS NATUnRE.

Es Soussc Ps viennen de recerir une gravure magnifi-
jque en FAC SIMILE du dessei ci-destius.

L'acquisition du Portrait île te Iictux iPrétre et ie ce bon ciuoyen
que vient de perdre le pays, sera pour la plupart de nos cotnmpatriotenun doux souenh de dévun de, dl rchgion et de patrutisme.

lrix de chaque cotpic 2.·
CîH¶APE LEA U & L AMOTH yî

Vis-vis lu Sémcinaire. 4

-- Assr.-
CROIX DE CHASUIsLES

Eu; nAir un'on avec brochures ti nE.tcFs en or, argenft ceri ruueui.
D.ucus lane, Cramoiei, etc. etc, btrocheés tott en or.

" (couleurs assorties) ci;nor et couleurs.
GARNITURES DE CIlAPES ET BANDES DE DALMATIQUES

EN drap d'or (iml]itition) d i desreins /rè'-riches ci sai/latis.
Damras tbrochésaunrt l onleutrs.

Dama broch ( ortis de couleu.rs) brochures riches,
naires et le bas prix.

GARlNITURES COMPLETES
V. B. Les Croei., les Garnitures le C/ipes et es endes de Al-

maptiqes ci-dessus à!att t outes apupareilléîs de desîhuiz ci ulirerut
par hi' àmme urne variété île garnitures conlptets dont lurcuuuC.a
peu disprutlieige.

ETOLES ET VOILES DE BENEDlCTION.
Lr.s Eioles tont assorties tde couleurs, pluieîcurrs à lbrochures ruiîuc

'ies Voiles portent trus de riches eilmes aru centre et aux i,é
ETOFFES ORNEM ENS.

era:n il oràv lrocbures tres-ride en or, argent et Coi/curs(Il
seuus tiotiveLatux.)

Moire d'or A reflets riches et lbrillants.
Danis broclids, rout en or, et u ssi en icouleuCr.

ls prix de tous nes ol)jetis sont cztrmement ru lit da, lns le ltil'ottIir aux MM. du Clergé tous les avantages li boni tma-rché et (,l bonnet queulit et avec lcur bienveillanit concours et une vente ru.
lide, desuivre de tre-prs et l oliiu's d tbus pri- toute la nouveauis
(ent ce genre) des fabriues le Paris et /c Ion.

ARIGENTrEhl E D'EGLJ5SELE Soussigné attend trs-prochineent un asrtiment cornapiel
d'Ostensoirs Ciboires
E ncentsoirs Burettes c(.

dA JJ SOsign rue fait pas colporter d'Ornements dl'Eglisedimntsles uinpsgiics.
MM -les Cuirés qui direraient faire renir les oltjts d'im ortaexpres (cl1t, tir leur pr'opre tcoipte), jouiront de tous les avantagecpuhibles dans les pri de chaque article.
On voudra tuier faire sui cre ces ores (etottes les e plications n

ceassire à idr Il moindrem t rur rt I s rer x a n

J. C .I¿é)l.LARD, No, 84, ce darni.

POUR LES JEUNES DEMOJSELI S
ui sera ouverte il ST. JEAN 00CIrSTER, d d
M.ontréatl la ls octobre îtroeliain,îtir les S(IEUIlSsi aut~.î
sttetilt conntiues le lit contgrégaîtion itîleMontréaml.

e l tivell Instittion, cott.utolites celles tue dirient Ici
Steurs tle la Congrégation, comprendra dans ian Iitpla tcttdiut

toutes lesban ' " ""i qui peivu"t entrer dats Plucati,"
gap enrlnsde tottes les classes (le la société. Otutre tal Cetute

eccrituru, I-aritmtîi itque et la grammrrît aire en langue frit îçt se età,,
taise; les autres branches d'ne éducation coplete, cotte la
sraphie, l'histoire, la ittérature, les ouvrages i l'aiguile de tutt

'sIce, le dessin, la ttusique, etc. etc. etc. seront enseignées dIiis
louvel taIilssemitett, t$ssitôt qu'il y aun nti inoibre silisant d

v .s qui .ci'aderoit rcette partie de eseignemei , et qui seront
tes il, le recevoir.b tquseotpé

Les.jeunttes piersonnres serontt adtisCs dans l'insttution sanU
distincution de croyance religieuse, et elles yjouiront il'une entière h.

tentd (ILe eoîscieîîce,; cepîenalcîîî raisont dint otr e iIeeslied,îîî
i tt c Iiisiit I i tDi) Le ce geitre, toutes dw Iotlit se coulftiriuien aurs xereicî
du culte etérieur le la itmaison.

Les pri îe la pension et de l'enseignement serout réduits I
tpourra les connaître en s'adressant tl ces Diime, à leur 'aîuisetn i

ean, le preiier ou après le premier octobre prochain. Lte. bratielîs
d'unue édueatio'ilibérale et soignée, coii le ldessin, la ique e
seront payées i part.

lotir l'tabilleient et le trousseau, on tî'exige rien en lartieulïeî
écependanît il serait boni île voir les Soeurs a ce stuict.

On t prendra aucune pensionnaire pour mnoins de trois mois
pour éviter le dérangrment dants les classcs, il n'y aura pointd'asie,
acance accuridée aux éléves, que} la vacance annuelle le quatre uI

mîaintes. la (il% dle juillet, out aui conmnencement d'aoûCut.
A la titi de chaque année schiolastique, il y aura titi extamen plIbli

des prix et récunletres serot déecrnés aux éléves, qui se sero
guées par la bonne conduite, lapplication et le succèâ

tteant,. JS-.

TEMAPE i-RýAN CE,
LE i. P. C[NIQUy.

PEn1 A 1)SAG E ms COL is.
iSe venîd Ichtez MM,. .tOtns & Cia.

<r' Ml M. C i PEr-.A Lt & Luo'ruiin.

TuE PILOT
And Journal of Commerce

Se pubbe le MArir, le .:em et le SAx m niiit, t
Burîeait, Nu. 3. Place d'Armes. M\otréal.-.-Sourer iutio-
CiNQ Pi.usTats par annétte.

'f/te JVer/d, r1u114,
Se pubie loirs les VENDnEDIS f matins. pour Ic enr1  ag

-Souscription, TI nots Iîasixes par année,
W. H. JIGMAN & T. DONOGIIUE,

Inprinietrs, Eicr et Pru irietaire.

(3Y Les lit res et attires ui raesd'iprimerit exb-
cutés proprement à ce Btreaut.

13 avril.

A \ENDREJ ESIsUSSIENF. ofIre Pa venre, à dles CONflîT[oNs 'rîhg
I) 1 E t... les dIeux emplatc'eents et la terre ci-:-pre de

eiés savoir :-
o . U r t.vteN-r situé dans le Village dl'initustri. pinite

de St. Chuai les Iorron ée, île lt coîntenaliciiei un deli arpeut eI -froit
sur un ar:ent de profondeur, dan.lle ceinre du vilg et dacIIi i1, lt
tr. rua aîi~rC<cté île PI fi I u bâtilde 1 Iaieilt. linulcuîucceritc,I.iir

Grainge', Ilin rt e rt CI autres 11 lti jii îsl.ir5 luItcll(: dtjîr ta.c',r
e- de Ils plsropice ,pour tinir titi t lioi M ak de pe .

occupé con en' i le dipis quelques temps et étantt pleu pures da( ,
la ilbitte iulalion pîour ce genre de comnerce.

20 . UN .t i a r siui au iême blietu de la cienalnce d'un
deîîî a rjetit di' Protn t ur nt)îaru te ittle îrotuttlcur. sur lite SI. lierrt,

i ~it, ut iu mitrès rapp'~irochlé it I'E- is. il 'c les ;'tilvs duu
construies, coisistait Mtisn, Ecurie et utres uitetui .

3 n.:ani. *rscttruc sitiiée au mtIiue hlio dle la contenance l îiuîu arcen
Ct trois perches îde frontt. sur l bltpùowtitir qui'il yvia à îur 1rc tclu eri% iêreuIc l'AmsûIiuttil lut ligue soignue urtiale, arlbisailutit' de Nssî

fi tii'' t ires q 'rteîs
Pour les conditions et IpIts amplespo nain'r t r

U o Cientic Eit. Avocai, No. 18 rue St. Vincenuit
au Sotussigi-, au Village d'Industrie.
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Montréal, 21 vrier 184S.-ri,

JOURNA L PUBLT 1 DANS LES 1\iTsRÉT's -DE LA
JF'.u N ES S Il,.

Parait tous les samed cutis les auspices td' une société en conmmeanc-
dite de jeuni's genus.

I .'c, ut utgetutest de 10c. par année payable d'avance.
On s'abonne's intréal au bureau tînt journal Nu. 21 rite Su. Vin-

cent, - Qiuell cheI . S. Iipeiau, gnil, et aux 'i'rois-ltiîieri
liez M. P. Nourie, agentu.

CONDITIONS DES Mr LANCES RELIGEUX.

LES MIEL./NGES RElIGIEUX se piublinit DEUX Pois lasa-
nine, le MARDI et li VEN10 ItEIDl
Le' ux l 'abnnem et ur Prinnée est le QUA TIE: ST.S,
pa lt u'avance, fris i poste à npart,
tes MEL. GES' tue rut-ivn lpas t'iboîtuenetent pouir mnoit 3 di

LI noo i u nI isco nu ifne soutsetreanrs21ttt telani
îtvetu ni dounner avi tutu nuoitanl'sîîîraie dle lur uinnttetfltut
l'uies lettres, psaquels, enrrespomlaces, etc. ilc. dii oiet &'i

adlressées, Prunes de portsa, l 'Editur îles MII/tangeç Rrligieux à rîlonu

Paix DlEs ANNoNCES.

Six lignes et au-descsonis, t1re. inîsertion, .;c) 2 fi
Chaqueur inisertiont substquete, o o 'I
D)ix lignes et tiu-dessous, I dru. insevrion, O a 4
Chucuîre inise rrion subséqutente, O t) I 7
Au-dlessus île ix ligneus, [l dru. insecrtioni chaque ligne, O 0t 4
Chnqt1ue inusertiont stubséqiuen'te, par ligne, O (I I

iG" tes Annoniceatn accournplagruéesdî'onrrs sontpubliîicsausqu'd
aris countraiirc.

Pur ltes A nnionces qu doiventt pnruritre t.Oo'i-ra:strs, pourr der1
nnonuuces frdquenites, ce., l'ot lieut traiter île gré ii gré.

A G ENTrS D)ES MEL.dINCEIS RlELICIRUX.
Montréarl,. M M. FA Il Iß , & Cis:., libraircs
Trois- meires, l'A! CtIJl.E' fir. N. P.

Ste. Atîrre, M. F. PI LC'T'E, l t re. D)irct..
lttrcatt îles, Mlîhtges fRdl'hux.,troirviéme étage die ta lsfuison d'il

colo pi és dît 1t tîchîd eoini îls rtîes M ignotttt et Si. lienit.
JS. RIV' r & JOS. CIUA PLEA hU,
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